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Aux premiers siècles de notre èro, l'empire romain exerçait uie
influence semblable, et saint Léon-le Grand, dans une deses pré1
cieuses homélies, insinue que la raison de cette influence uni-
verselle fut une de celles qui motivèrent la préférence que Jésus-
Christ donna à Rome pour faire entendre la voix de son premier
apôtre : Quelles gens, dit-il, pourraient ignorer ce que sait
Rome ? Que usquam gentes ignorarent quod Ronia didicisset g »
Ainsi s'exprime le saint docteur, ainsi dirons-nons nous-mêmes.

Supposez les événements de Lourdes arrivès en Espagne, dans
n'importe laquelle de ses provites. A l'heure actuelle, la contrée
où ils auraient eu lieu en serait instruite ; peut-être ei saurait-
on quelque chose dans les autres parties de la natio'i ; dans le
reste du monde, ils seraient quasi ignorés. Parce qu'ils seraient
nôtras, on les regarderait avec dédain comme tant d'autres cosas
de Espana. Et ne vous y trompez pas, cependant, 'IEspagne a des
choses aussi grandes que r.'importe qu'elle nation

Eh ! dirait-on, que peut-on raconter d'une nation si cléricale
et si enfoncée dans les choses de l'Eglise, si ce n'est des miracles?
Mais non, Dieu ne l'a pas voulu ainsi. Dieu a placé dans le pays
de l'Exposition universelle des merveilles industrielles, une autre
exposition, l'exposition plus vraie et plus haute de ses merveilles
surnaturelles. Dieu voulant que tout le monde les connût, a bien
fait de les placer entre les mains de la nation propagatrice par
excellence.

Aujourd'hui on parle de Lourdes dans tout l'univers, de tous
ses confins on va à Lourdes, parce que Lourdes cst français. La
France est aujourd'hui, en quelque sorte, la station centrale de
tous les chemins de fer et de tòus les télégraphes du monde. Où
Dieu pouvait-il mieux placer le laboratoire de ses miracles pour
l'usage de tous, que dans ce foyer universel où affluent et con-
vergent toutes les communications ?

Mais ce n'est pas tout. Saint Léon le Grand dit de Rome que
là devait s'élever de préférence la voix du premier Pape, parce
que là le paganisme avait réuni et concentré toutes' les erreurs
et toutes les superstitions de son époque. La France à ce point
de vue, offre aussi beaucoup d'analogie d'avec la capitale de l'an-
tique royaume des Césars. Le paganisme d'aujourd'hui a son
foyer en France, et de là, pour les raisons ci-dessus mentionnées,
il se répand dans une contagion universelle sur tous les autres
peuples. La fausse science, la fausse politique, la fausse civilisa-


